heureux  aux  dépens  de  tous  les  vices  et  de  tous  les 
ennemis  dô  la  Liberté. 

C’est  le  moyen  d’affermir  la  révolution  que  de  la 
faire  tourner  au  profit  de  ceux  qui  la  soutiennent  et 
à la  ruine  de  ceux  qui  la  combattent. 

Identihez-vous  par  la  pensée  aux  mouvemens  se- 
crets de  tous  les  coeurs  , franchissez  les  idees  inter- 
médiaires qui  vous  séparent  du  but  où  vous  tendez. 
Il  vaut  mieux  hâter  la  marche  de  la  révolution  que 
de  la  suivre  au  gré  de  tous  les  complots  qui  rembar- 
rassent, qui  Tentravent.  C’est  à vous  d’en  détermi- 
ner le  pian  , et  d’en  précipiter  les  résultats  pour  l’a- 
vantage de  l’humanité. 

• Que  le  cours  rapide  de  votre  politique  entraîne 
toutes  les  intrigues  de  l’étranger.  Un  grand  coup 
que  vous  frappez  retentit  sur  le  trône  et  sur  le  cœur 
de  tous  les  rois.  Les  lois  et  les  mesures  de  détail  sont 
des  piqûres  que  l’aveugleuîent  endurci  ne  sent  pas. 

Faites-vous  respecter  , en  prononçant  avec  fierté 
la  destinée  du  peuple  français  : vengez  le  peuple  de 
douze  cents  ans  de  forfaits  contre  ses  pères. 

On  trornpe  léS  peuples  de  l’Europe  sur  ce  qui  se 
passe. chez  nous  ; bn  travestit  vos  discussions  , mais 
on  ne  travestit  point  les  lois  fortr^s  ; elles  pénétrent 
tout-à-coup  les  pays  étrangers  comme  l’éclair  inex- 
tifiguiblc. 
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Que  l’Europe  apprenne  que  vous  ne  voulez  plus 
un  malheureux  ni  un  oppresseur  sur  le  territoire  fran- 
çais ; que  cet  exemple  fructifie  sur  la  terre  : qu’il  y 
^ propage  l’amour  des  vertus  et  le  bonheur.  Le  bon- 
heur est  une  idée  neuve  en  Europe. 

DÉCRET. 

La  Convention  nationale  , sur  le  rapport  du 
comité  de  Salut  public  , décrète  : 

Article  premier. 

Toutes  les  communes  de  la  République  dres- 
seront un  état  des  patriotes  indigens  qu’elles  ren- 
ferment , avec  leurs  noms  , leur  âge  , leur  profes- 
sion, le  nombre  et  râ_e  de  leurs  enfans.  î.es  direc- 
toires de  districts  feront  parvenir  , dans  le  plus 
bref  délai , ces  états  au  ^comité  de  Salut  public. 

î I. 

Lorsque  le  comité  de  Salut  public  aura  reçu  ces 
états,  il  fera  un  rapport  sur  les  moyens  d’indernni- 
ser  tous  les  malheureux  avec  les  biens  des  ennemis 
de  la  révolution,  selon  le  tableau  que  le  comité 
de  Sûreté  générale  lui  en  aura  présenté , et  qui  sera 
rendu  public.  • 

_ I LI. 

En  cônséq^tuce  , le  comité  de  Sûreté  générale 


v;  ^ ^ 
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donnera  des  ordres  précis  à tous  les  comités  de  sur- 
veillance de  la  République  , pour  que  dans  un 
délai  qu’il  fixera  à chaque  district , selon  son  éloi- 
gnement , ces  comités  lui  fassent  passer  respecti- 
vement les  noms  , la  conduite  de  tous  les  déte- 
nus, depuis  le  premier  mai  1789.  Il  en  sera  de 
même  de  ceux  qui  seront  détenus  par  la  suite. 

I V. 

Le  comité  de  Sûreté  générale  joindra  une 
instruction  au  présent  décret  , pour  en  faciliter 
l’exécution. 

Visé  par  ï inspec  teur  Signé  S.  E.  Mon  N eu 

Collationné  à Toriginal , par  nous  président  et  se- 
taires  de  la  Convention  nationale.  A Paris  , le 
14  Ventôse  , Pan  deuxième  de  la  République 
' une  et  indivisible.  Signé  YouLAKVi  , Ex-président ‘y 
Elie  Lacoste,  Mathieu  , T.  Berlier  , Charles 
Cochon,  Beilegarde,  Secrétaires. 


: 
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